
La stérilisation thermique affecte-t-elle l’eau de mer ou 
certains composants du Plasma Marin ? 

 
Le choix d’un traitement thermique n’affecte en rien la partie minérale active.  
 
L’effet thérapeutique des solutions marines est dû aux minéraux et oligo-éléments qui 
restent stables malgré l’élévation de température.  
 
Référons-nous d’abord au livre du Dr Jean Jarricot. 
Il écrit en 1921 : « Quinton a obtenu de beaux effets thérapeutiques avec une eau stérilisée 
par passage de 10 minutes à 105 degrés. » 
 
Posons-nous la question : le laboratoire qui fabriquait pour Réné Quinton allait-il à l’encontre 
du Codex de 1895 qui décrit la mesure de stérilisation pour les injectables ainsi. « Elle 
consiste à laisser 15 minutes au bain-marie bouillant le soluté. ». Cette mesure faisait 
abstraction du danger que représentent la fièvre saline et les infections. Le Codex de 1908 
ajoute : « Lorsqu’on dispose d’un autoclave, il est préférable de stériliser le soluté à 110°C 
pendant 10 minutes. » 
 
Le Docteur Dominique Lacroix  de Montréal, qui donne en France de nombreux cours à 
des collègues médecins sur la technique d’examen par microscope du sang vivant, montre 
par des images qu’après l’usage de Biocean ® Isotonic :  

- on mesure une diminution de la destruction des globules rouges (l’hémolyse) 
- on voit réapparaître la locomotion, le déplacement des globules blancs neutrophiles, 

ce qui favorise une grossesse 
- on note une diminution des ‘ombres’ de neutrophiles. 
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Le Docteur Robert Dillon  (aux États Unis), spécialiste des soins des plaies graves et 
souvent infectées a conduit des essais cliniques  avec : 

- la solution physiologique à 9‰ NaCl (eau salée) ; 
- avec l’eau de mer à 9‰ micro filtrée à froid ; 
- avec l’eau de mer stérilisée à chaud. 

Les plaies qui ne cicatrisaient pas avec l’eau salée, se sont très bien fermées avec l’eau de 
mer micro filtrée à froid et avec l’eau de mer qui a subit, après la micro-filtration à froid, une 
stérilisation thermique. Il a démontré l’efficacité égale de la partie minér ale contenue 
dans les deux eaux de mer.  

 

Ni Monsieur Quinton, ni le Dr. Jean Jarricot, son beau frère, ni leurs successeurs n’ont 
travaillé sur la partie pré-biotique contenue dans les solutions marines.  



Quand René Quinton effectuait ses essais sur des gl obules blancs, il affirmait que la 
composition minérale qualitative et quantitative de  son plasma était primordiale pour 
leur survie. Il attribuait l’activité et l’effet th érapeutique de son plasma à l’ensemble de 
la partie minérale. 

 
Il l’écrit dans son livre :  
 

« Il existe une analogie entre la composition minérale du plasma sanguin de l’organisme 
vivant et l’eau de mer ramenée à l’isotonie plasmatique ». 

 


